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Pèlerinage en Terre Sainte à la recherche de Saint Joseph 
 

Jeudi 31 décembre 2009 
Haïfa, le Mont Carmel, St Jean d'Acre 

 
C'est sous un grand soleil que nous prenons la route d'Haïfa au bord de la 
Méditerranée afin d'aller sur le Mont Carmel. 
 
Quels sont ceux, dans l'Eglise catholique, qui sont le plus proche de St Joseph 
sinon les carmes et les carmélites, suivant leur Ste Thérèse d'Avila, docteur de 
l'Eglise et leur St Jean de la Croix, dit "le saint du Carmel", qui ont marqué la 
spiritualité du 16ème siècle jusqu'à nos jours. 
Jusqu'à des travaux universitaires de ces derniers temps1 on croyait même que 
la spiritualité joséphaine débutait avec Ste Thérèse d'Avila, Gerson etc. 
Mais nous, en ce 31 décembre, nous voulons terminer l'année en remontant 
jusqu'à Elie, au 10ème siècle avant Jésus-Christ et aux fondateur de l'Ordre du 
Carmel (carmes et carmélites) aux 12ème et 13ème  siècle de notre ère. 
 
L'enlèvement au ciel d'Elie sur un char de feu est bien connu et la tradition 
juive attend son retour au point, lors de la fête de la Pâque,  de laisser une 
porte ouverte et de garder un siège vide! 
De même est bien connu l'épisode, sur le mont Carmel précisément, de la 
compétition d'Elie et des prêtres de Baal au nom du Dieu d'Israël. Après sa 
victoire, les prêtres de Baal sont mis à mort. 
C'est tout le "cycle d'Elie" qu'il faudrait connaître ! 
 
Quand à la fondation  de l'Ordre du Carmel, on peut penser comme certains, 
mais cela n'est pas prouvé, que des prémisses remontent au temps d'Elie avec 
des juifs vivant en ermites sur le mont  Carmel. 
 
L'Ordre lui-même a été fondé informellement sur le Mont Carmel par Saint 
Berthold (mort en 1195), pèlerin ou Croisé, qui, avec quelques autres, y vivait 
en ermite pour être à l'imitation d'Elie. 
Cet ordre a été organisé, et donc vraiment créé, vers 1209 par Saint Albert 
Avogadro, patriarche latin de Jérusalem, qui a donné une règle à ces ermites, 
prescrivant la plus grande pauvreté, la solitude et le régime végétarien. 
St Albert Avogadro est donc en fait le réel fondateur de l'Ordre. 
Sa vie mériterait d'être racontée, jusqu'à son assassinat dans une procession à 
St Jean d'Acre, tant elle est haute en couleur et marque bien cette époque. 
 
Vous aurez remarqué que notre séjour en Terre Sainte a été 
providentiellement placé, dès le début, à l'ombre du carmel de Bethléem et de 
la petite sœur Mariam. 
Nous ne pouvons donc vraiment pas mieux finir l'année, et presque notre 
séjour, qu'en nous rendant chez les carmélites du Mont Carmel. 
 
Mais nous n'y sommes pas encore. 
 

                                                 
1 Voir les mémoires publiés sur http://www.josephologie.info  



 
 
Nous arrivons sur la corniche dominant Haïfa  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

En continuant la corniche nous arrivons au Mausolée du Bab et à ses 
magnifiques jardins. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le Bab (en arabe "la porte") est l'équivalent dans la religion catholique, de St 
Jean Baptiste par rapport au Christ: il prépare la voie. 

Le Bab prépara, lui, la voie de Baha'u'llah (en arabe: "Gloire de Dieu" ou 
"Splendeur de Dieu"), un persan nommé Mirzâ  Husayn'Ali qui fonda, en 
1863, la religion baha'ie. 

A Haïfa nous voyons donc le Mausolée du Bab, alors que celui de Baha'u'llah 
est à Nahji, près de St Jean d'Acre, mais c'est à Haïfa qu'est le Centre Mondial 
du baha'isme, leur Vatican en quelque sorte. 

 Il n'est pas indifférent de parler du Bahaïsme au Mont Carmel car cette 
nouvelle religion prétend réaliser une religion mondiale qui représenterait le 
"couronnement de toutes les religions ayant jusqu'alors existé" et qui serait 
sur terre la pierre angulaire d'un "royaume de paix, de justice, de liberté, 
d'humanité". 

 

 



Ce n'est pas qu'un vœu pieux prêtant à sourire de la poussière de ses quelques 
7 à dix millions de membres, disséminés dans le monde à travers plus de 
100.000 centres appartenant à plus de 2.000 groupes ethniques répartis dans 
près de 200 pays. En effet, ils ont de gros moyens par les cotisations de leurs 
membres, un dollar par jour si nous sommes bien informés, et une influence 
par leurs écrits et leurs reconnaissances par la communauté internationale. 
Depuis 1948 la Communauté International Baha'ie a le statut d'ONG auprès de 
l'O.N.U; depuis 1970 elle est dotée d'un statut consultatif auprès du conseil 
économique et social (ECOSOC) et de l'UNICEF; elle entretient aussi des 
relations de travail avec l'OMS et elle est associée au programme des Nations 
Unies pour l'environnement (PNUE). 

Et que dire du lien entre la foi Baha'i et l'Espéranto, de l'appui de 
personnalités telles que les Zamenhof, Tolstoï, Renan, le Pasteur Martin 
Luther King jusqu'à aujourd'hui avec des gens comme Carole Lombard ou le 
défunt Dizzy Gillespie, etc.  

La Reine de Roumanie, Marie d'Edimbourg (1875-1938) résumait bien les 
prétentions de ses coreligionnaires, du moins en terres chrétiennes: "C'est le 
message du Christ, renouvelé, mais adapté à l'écart de temps existant entre le 
début de l'ère chrétienne et aujourd'hui". 

Les mêmes propos peuvent être tenus pour toutes les religions puisqu'un 
Baha'i  peut être de toute religion, qu'il faut adapter à la nouvelle religion 
mondiale. 

Depuis 2001, ce qu'ils appellent la "Maison Universelle de Justice", leur 
organisme central en quelque sorte, leur "Vatican", promeut une expansion de 
leurs groupes en se concentrant sur les classes pour enfants, les 
rassemblements de dévotion et une étude systématique des religions pour en 
faciliter le syncrétisme à la mode Baha'i et arriver à une religion 
mondiale…politiquement correcte. 

Cela fait penser au M.A.S.DU, le Mouvement d'Animation Spirituelle de la 
Démocratie Universelle, terme inventé par l'abbé Georges de Nantes pour 
expliquer les déviances post-conciliaires dans l'Eglise catholique, sans pouvoir 
fournir la preuve de l'existence d'un tel MASDU. Le Centre Mondial du 
baha'isme pourrait être la tête du MASDU, qui existerait réellement et ne 
serait pas qu'une hypothèse d'école.  

Mais pourquoi ce Centre s'est-il  implanté à côté du carmel d'Haïfa?  

On se dit alors que le combat d'Elie contre les prêtres de Baal sur le Mont 
Carmel n'est pas terminé et que le carmel d'Haifa et tous les carmels du monde 
ont fort à faire spirituellement pour lutter contre de telles forces mondialistes, 
rabaissant le Christ au rôle de prophète parmi tous les fondateurs de religions. 

Depuis la Création avec l'appel de St Michel: Qui est pour Dieu, comme 
depuis Elie, c'est toujours le même combat, pour ou contre YHVE, aujourd'hui 
incarné par Son Fils, le Christ, le ressuscité. 

Mais aujourd'hui le combat de St Michel contre les anges déchus, le combat 
d'Elie contre les prêtres de Baal, prend une forme ecclésiale et ce sont les 
Eglises chrétiennes, et surtout catholique, qui sont visées par le Baha'isme, par 
le "MASDU"…et, très symboliquement, sur le Mont Carmel, à côté de son 
carmel. 



Or, St Joseph a précisément un rôle ecclésial en tant que Patron de l'Eglise 
universelle; il a donc un rôle important à jouer dans ce combat et, par leur 
dévotion toute particulière à St Joseph, les carmels, et spécialement celui 
d'Haïfa, sont en première ligne dans ce combat spirituel. C'est un aspect de St 
Joseph dont nous n'avions pas conscience en partant en Terre Sainte. 

Nous nous rendons au carmel, but de 
notre journée et nous avons la grâce 
d'être reçus, bien que n'ayant pas de 
rendez-vous, par la mère supérieure 
et par l'aumônier du carmel. 

Nous avons la permission d'y prier. 

  

 

 

 

 

 
Il nous reste à nous rendre à la basilique de la grotte d'Elie: photos ci-dessous 
avec un tableau de St Joseph dans la Basilique et  d'Elie dans sa grotte. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 

 



 
 
Une prière au pied de la statue de                  
Stella Maris, photo ci-contre; 
un regard sur le musée de la marine, 
en contrebas, avec ses bateaux dans 
les jardins (photo ci-dessous) et 
nous partons déjeuner à St  Jean d'Acre. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Saint Jean d'Acre  
Ce fut la capitale maritime du royaume des Croisés, sur un promontoire; à 
l'extrémité nord de la baie de Haïfa. 
La ville remonte à l'âge du bronze, à Tel Akko (Tel ek-Fukhar en arabe, ce qui 
signifie "le tertre des tessons de poterie"); le tel se trouve à l'est de la ville 
actuelle. 
Akko fut une ville importante de la côte nord d'Israël pendant toute la période 
biblique, comme le prouvent les importantes découvertes archéologiques. 
Le tel fut abandonné pendant la période hellénistique pour Ptolémaïs, créée 
sur le site actuel de St Jean d'Acre. 
Les romains améliorèrent et élargirent le port  naturel par une digue et 
Ptolémaïs devint l'un des principaux ports du littoral oriental de la 
Méditerranée, qui résista longtemps aux Croisés et à la flotte génoise avant de 
tomber en 1104 aux mains du roi Baudoin. 
D'énormes fortifications furent alors érigées mais  elles ne purent retenir 
Saladin en 1187 qui chassa les chrétiens. 
Les Croisés revinrent sans succès en 1188, puis, en 1191, ils reprirent la ville 
et la gardèrent une centaine d'années, la faisant capitale du royaume latin de 
Jérusalem et port essentiel pour les liaisons avec l'Occident. 
Lorsque Ahmed al-Jazzar, le gouverneur ottoman de St Jean d'Acre, décida de 
bâtir une citadelle et un palais à l'emplacement du quartier général des 
Hospitaliers, il se contenta de combler de terre les bâtiments…ce qui permet 
de les retrouver aujourd'hui car la ville est en pleine restauration. 
Les photos ci-dessous ne peuvent qu'en donner une pale idée, mais suffisante, 
nous l'espérons, pour donner envie d'aller s'imprégner du passé en ce lieu si 
attachant. 
 
 
 
 
 
 
 
 

  

 



Avant de déguster au soleil, en bord de mer, de délicieux poissons, nous 
découvrons l'aqueduc romain, long de plusieurs Km. (photos ci-dessus), puis, 
restaurés, mais amollis, nous entamons la visite de la vieille ville, avec son 
quartier génois, ce que nous résumons par ces quelques photos. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  
     quartier du port en restauration                                  le fort 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
         Grande salle des Templiers                   Tunnel des Templiers 
       
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                                                    Dans le souk 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
            Mosquée 
 

  

  

  

  



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
      Cadran solaire dans le jardin de 
      la mosquée 
 
 
 
Il nous reste à rentrer à Nazareth pour notre prière du soir au "puits de lumière 
de l'Incarnation", et diner en terrasse en profitant de l'animation nocturne à 
l'occasion du passage en 2010… 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 


